Le message de Christian Thorel à Axelle Lemaire, Secrétaire d’Etat au numérique.

Madame,
 
Après une belle soirée en compagnie de mon auteur invitée du jour (Luba Jurgenson, traductrice de Varlam Chalamov), ma soirée de ce samedi a été en partie consacrée à regarder Bibliothèque Médicis. Samedi dernier, j’avais eu la chance de recevoir (pour la deuxième fois) Robert Darnton dans ma librairie, et le débat (riche) fut suivi d’un agréable dîner. Le dîner de ce soir est sans aucun doute passé avec plus de difficulté. La compagnie de vos propos en est la cause.
 
Je suis certes flatté que ma librairie ait été citée dans le cadre prestigieux de Médicis, mais je comprends mal comment un représentant de l’état français ait pu se compromettre dans la défense (la promotion) d’une entreprise dont le projet commercial et plus encore, politique, est associable à de la prédation. Une entreprise dont il faut encore rappeler les initiatives douteuses en matière de fiscalité.
 
Les informations sur Amazon, sur ses effets sur la culture, sur la lecture, sur le comportement de nos concitoyens, sur les pratiques sociales, la pression sur les partenaires éditeurs, industriels, fabricants, sur les créateurs, les écrivains, les artistes, ne font l’objet que de certitudes et de craintes de plus en plus fondées, et sûrement d’aucune controverse.
Je suis non seulement déçu mais surtout très inquiet que derrière vos déclarations il puisse exister quelque adéquation que ce soit aux pratiques et aux orientations d’une entreprise dont le fondateur ne cache en rien son goût pour un anarcho-libéralisme le plus débridé. Un monde sans limites. Plus encore je suis indigné que vous fassiez appel à une « collaboration » entre libraires et Amazon. Cela ne serait qu’une capitulation.
Les libraires travaillent, c’est pour ma part le cas depuis quarante ans et, je crois, dans l’exemplarité, dans l’idée de liberté, de fraternité, dans le souci d’un être-ensemble. Nous ne sommes pas plus technophiles que technophobes, là ne réside pas l’essentiel.  
Jamais les libraires de France, d’Europe ne devront se soumettre au moindre appel d’Amazon, c’est ce principe que nous atte

ndons que vous défendiez. Je n’en attends pas d’autre de la part d’une ou d’un responsable de la politique de notre pays.
 
Bien cordialement,

Christian THOREL
Librairie Ombres Blanches 
Rue Gambetta / Toulouse
0534455535
